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VOTES DE LA QUATRIÈME SESSION
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Taxation exagérée, deper. :;

extravagantes
^':^ IS.—'i tltcombri- r.H»7. ,

' (^:•

i ; i»ièti-\ erbaux, iKige tii:».

AmeuJenifiil ('ockshutt ù ra,J:e^-''

te lépoiist* au di.s<.-aurs du trOui-, U-'-

iniiîulaiu l'adilitiou des iniragi-apues

rijjvanis à la dite aUiesse :

" N'ou'- (iL-sii'oiis exprimer av.-i-

pci • la reKi't't (lue nous t'|)i-uuvi)u^ .!•

!•- 'lu'il n'ait pas ôto fait nion;i>n
j>lii^ ample, dans le giatioux (lif.cau.-
<it Voire Kxcell.Mice, de (inosiion- af-
fwi.uit l'intéi-ei iniUlio, et (|iie d'ani ;

.•-,

ijiîi'lfTes (l'un iiitérér public coii.-m.--
lal'Vj ne s'y trouvent aucnueini.'Ut
Jii*^! lioniiées.

" Nous i-egrettons vivenuiii 'a ïêna
fma.icière dont il est fait nionui»!.
rJfiDS le si-acieux di.^eours de \'otre
Ks<el!enw et (l'.ii a déjà causé do
prends inconvénients et des pei!n> à
la poi)u!ation de ce pays. Nous déplo-
roiK siiK-èreinent le niaïupie d.» pi'u-
dtnce ordinaire en affaires et di> pré-
voyance de la pail des avispur-. de
\(i've Kvcellence, sui-toiil lotir extii-
VR>;ance irréfléchie et ruineuse t" !'-s

taxts exorbitantes imposées au iien-
p\f dans le cours des dornières :in-
T>éf^'-'. toutes ces choses ayant con'ri-
bué jtoiir beaucoup à celle crise fin.in-
oit're. Nou.s désir.in.-- UuniUlcnienr at-
tiin.- lattention de Notre Hxcivletico
Ma; îe fait que les taxes pj-ov.'nai\i des
•Km.anes et du r'^vcnii de l'Iméri.Mir.
DO'.r les neuf mois terminés le :-.i

^'"'r'iJ'*""-
'•^P'"''M'nlPnt un total d"

•^'>S.T."V4,llJO. sur la base de douîSe
liKos. et que, dtiranl le coi>rs des cinq l'intérêt publi<', et que d'autres ma-
flfrnièros années, la moyenne des lidres d'un intérêt public considéra-
taT(es prélevées pur le peuple s'est éle. ble en ont été coniplètenieni oniise'i
v»'^ au chiffre de .S-".?.!»».-..!?? par an- "Nous désiron.s en nicine lenip^
ntiP

; que l'écart de la bnlano^ in. expririier humbletiiett! Tip.'rt-. j^prï^f
commerce advei^e .111 Canasta a éno-- do ce que le graeietix dis^-ours de V >•
inement augmenté dans le cours d*-^ ire Kxcellence no fasse aucunematit

se s(.i;' élevées à un chiffre qui rt'prr

ciiie .SS",»""»,!""! par iinii' c et que ii

dépense totale, durant le. <'iiiq d"

iiicros années, a. ainsi aitleini le ch:;-

r'.o alarmant de plus (b- .s:i>v'..<*>«i.<»>i>,

Il dépasy.e de j;i7n.<»»>.i«"i les déi)e:,

-

^os de la période coii-esiiondante !•' -

minée le :!ii juin l"^'."!!

• Nous ex|K)s(>iis re.siiectueuseme:i'',

t" humbieineiil à \ 01 re Kxcellene »

.
'" vu les considération^ ci-rte.-<5ii<,

affaires ilu pays n'ont |)as étécon-
(i'iiies avec la prévoyance, le soin ''

!,i piiidence laisomiable (pii otil invs;-

dé à l'adminisiralion des institiHion-:

linaucières (lorissanies du < 'tmada -'

i|UO nous .--onimes en dmit d'attend !
d"s aviseurs de Voire Kxcellence.

I-;i la (piestion étant mi>e, la-mentld-

nient est rejeté par un vole de .->•>

contre !•.".

LIvraisun rurale gratuite de la malle

No. ~:>. 10 décembre IIKIT. (\ù:c

rrf>cé.s-\'orbanx, page SS).

Amendement Armstrons deiiiaa-

daiit l'adililion suivante à l'iMlres-i

en réponse au discours du Trône :

" Nous désirons exprimer le respe<--

litoiix i<'Ki-ei (|ue nous épi'ouvons 1!
ce (|ue le j^racieux discours de Votr-î
I';xc(illence n'ait iias fai| une plu^
impie mention de (luestions affectat'.t


